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PRUDENTES] 59

un commerce & un trafic des charges
& des emplois honorables,. les gens
de merite en {feront: le plus fouvent
exclus, - & les riches feulement y au-
ront parts; de forte que pour avoir
del'argent , onappréndrad commet-
tre mille injuftices ;-& quand enfuite
on {e fera rendu habile en cette dan-
gereufefcience s & .qu’ohaura lapuif-
fance e main ;' on méprifera hardi-
sment tous les devoirs delajuftice.

X VLT, _
E vulgaire ne fcait, ce que ceft
que de -milieu , il vas tolijours a
Pune des deux extremitez;,. quand il
méprife une chofe; illa met totjours
plus bas qu’il ne faut ;- quand 1l la
lotie , ¢’eft avec un excés qui n'eft pas
{upportable.
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Ncore qu’il n’y aitrien deplus
< chancelant que laffection du
GG peuple,
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peuple., il faut confefler neanmoins
quil iy arien defipuiflant , car 'on
voit'totjours que leplus grand nom-
bre lemporte ;! 28c-a dirve les.chofes
comme elles font -, “la- plus-part du
monde tourne:de ce:cofté-la; Teft
rare de trouverun homme qui vetiil-
le écouter la raifon , ‘quand prefque
rout le monde la rebutre.- ‘Quipeut
reéfifter A -la'multitude 2 ‘c’efbune ri-
viere-qui$ieftant débordée, entral=
ne avec violence tout ce qui soppofe |
a fon paffage. Quand le peuple agit ‘
fans paffion , on peut dire quefavorx - |
.. eftlavoix de Dieu; quand lapaffion |
1 le gouverne; c'eftla voix duDiable,
| Hen'eft'peu que la paflion’ ne faffe
quelquetois {ortirhors desbornesde
laraifon; maisil eft encore plus:ex-
traordinaire de trouver un iom_me-
qui foit concerté en toutes {es altions,
& qui, ne fafle jamais une faufle dé-
marche,
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